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Organisme porteur de l’opération : Villes de Mandeure et Mathay
1 La réhabilitation d’une ferme du XIXe s. située dans le village de Mandeure au 28 rue de
la  Libération  (RN437),  a  nécessité  une  opération  de  sauvetage  sur  une  surface
approximative de 25 m2. Ce terrain, en bordure du bâtiment de ferme et directement
menacé par les aménagements (travaux de viabilisation), avait révélé lors d’un sondage
des structures antiques quasiment affleurantes.
2 On peut  chronologiquement  rattacher  à  une  première  phase  d’occupation  les  deux
murs d’une importante pièce excavée, profonde d’au moins 2 m, dégagée sur 8 m de
long et 2 m de large. Ils sont construits en appareil régulier avec joints tirés au fer ou
recouverts d’un enduit lissé et possédaient une vaste niche (2,95 m de longueur pour
0,5 m  de  hauteur)  et  un  soupirail.  Les  couches  d’occupation  correspondant  à  cette
première utilisation ont livré du mobilier archéologique daté du milieu du Ier s. apr. J.-C.
3 Cette  cave  a  subi  plusieurs  réaménagements,  très  certainement  consécutifs  à
l’affaissement  de  la  niche  puis  au  comblement  progressif  de  la  pièce, avant  d’être
définitivement  réorganisée  en  deux  salles  dont  la  vocation  n’a  pu  être  définie.  La
similitude  morphologique  entre  un  énigmatique  foyer  rectangulaire,  constitué  d’un
empilement de tegulae liées au mortier, et certaines installations de forges fouillées à
Mathay laisserait supposer une fonction artisanale.
4 L’ensemble du site avait été recouvert de différentes couches de groise ou de graviers
formant un niveau compact (sol, cour ou rue ?). Ces couches ont livré de la céramique
et un poids monétaire daté de la fin du XVIIe ou du XVIIIe s.  Aucune structure ne se
rattache à cet état.
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5 Ce  type  de  sous-sol  comportant  des  aménagements  soignés  (niche,  soupirail),  est
caractéristique  de  l’habitat  du  Centre-Est  des  Gaules  à  l’époque  romaine  (Vertault,
Alise-Sainte-Reine Côte-d’Or). Mandeure n’en est bien évidemment pas dépourvu, on
peut citer la cave dite « des Ansanges » avec escalier et enduit peint ainsi qu’une cave
avec soupirail et niche sous la place de la République. On attribue généralement à ces
caves une fonction de stockage ou de séjour et une activité cultuelle a pu être attestée
dans  certaines  d’entre  elles.  Ici  aucun  élément  archéologique  ne  vient  conforter
particulièrement une de ces caractéristiques mais les dimensions exceptionnellement
importantes de ce sous-sol nous incitent à nous interroger sur sa fonction et sur la
nature  de  l’édifice  auquel  il  appartenait :  vaste  cellier  pour  stockage  et/ou  édifice
public ?
6 L’absence totale d’occupation sur le site entre la fin de l’Antiquité et le XVIIe s. confirme
sa position marginale par rapport au village médiéval.
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